Une petite entaille

J'essaye de partir encore.

Mon corps respire déja sans mon ame.
On me tient prisonniére sans mon accord.
Je deviens étrangere a moi méme.

Je ne recois plus rien de l'extérieur.
Mais ce mal-étre vient d'ailleurs.
J'ai mal. La douleur m'étreint.
Alors pourquoi n'est ce pas la fin ?

Il faut lacher prise.
Je peux lacher prise.
Je veux lacher prise.

Mon sang coule pour toi.
Il s'enfuit sans moi

Je me sens plus forte

Je suis libre presque morte.

J'ai rouvert l'entaille.

J'ai gagné la bataille.

Je m'en vais plus loin, plus haut.

Je ne suis plus la, loin des sanglots.

Elise Gallopin 3eme E



